
25 octobre 2026 – 30ème ordinaire A 

 
Seigneur des renouveaux, 

Parle-moi, je revivrai, 

Donne-moi un coeur nouveau,  

Dans l’Esprit je chanterai. 

1.De tout ton coeur et ton esprit 
Tu aimeras le Dieu de vie, 
Comme Jésus l’a fait lui-même. 
Il sait le tout du mot “je t’aime” 
Entends sa voix et tu vivras, 
 
2.De tout ton coeur et ton esprit 
Tu chercheras ce que Dieu dit 
Par ses prophètes et ses apôtres. 
Connais le feu de ce Royaume 
Où c’est l’amour l’unique Loi, 
 
3.De tout ton coeur et ton esprit 

Tu recevras de Jésus-Christ 
Le don qu’il fait de sa lumière. 
Dans le secret de la prière 
En toi l’amour s’éveillera, 
 
4.De tout ton coeur et ton esprit 
Tu porteras beaucoup de fruits 
Dans le service de tes frères. 
En les aimant comme toi-même, 
Jour après jour tu grandiras, 

 
Lien du chant : https://www.youtube.com/watch?v=-Au9_4YqMU4 
 

 

Bonne Nouvelle de Jésus selon saint Matthieu (Mt 22, 
34-40) 
En ce temps-là, les pharisiens, apprenant que Jésus 
avait fermé la bouche aux sadducéens, se réunirent, et 
l’un d’entre eux, un docteur de la Loi, posa une 
question à Jésus pour le mettre à l’épreuve : « Maître, 
dans la Loi, quel est le grand commandement ? »  Jésus 
lui répondit : « Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton 
cœur, de toute ton âme et de tout ton esprit. Voilà le grand, 
le premier commandement. Et le second lui est 
semblable : Tu aimeras ton prochain comme toi-même. De 
ces deux commandements dépend toute la Loi, ainsi 
que les Prophètes. »   
 

 
En écho à la Parole …   Une question qui divise et une réponse qui nous interroge. 

 
     S’il est bien un passage d’évangile que la plupart des chrétiens connaissent par coeur, c’est 
la réponse de Jésus à la question, simple en apparence, que lui soumet un docteur de la Loi. 
Mais sommes-nous si certains de bien comprendre la réponse de Jésus ? Pas sûr … 

https://www.youtube.com/watch?v=-Au9_4YqMU4
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Une vraie question. 

Jésus est à nouveau mis à l’épreuve par des Pharisiens. Cette fois-ci, la question porte 
sur la Loi mosaïque. Comme chacun sait, l’enseignement donné par Dieu à Moïse sur la montagne 
du Sinaï comportait Dix Paroles : on l’appelle le ‘Déca-logue’ (Ex 20,01-17). Parmi ces Dix 
Paroles, trois concernent la relation à Dieu, dont celle sur le respect du sabbat ; les sept 
autres ont trait aux relations avec autrui, avec les parents en tête de liste. Par la suite, ces 
dix recommandations fondamentales se sont démultipliées en quelque 613 préceptes : positifs 
(‘tu feras’) et négatifs (‘tu ne feras pas’). 
 Comment s’y retrouver dans toutes ces consignes ? Comment ne pas se sentir toujours 
pris en défaut ? Ne risque-t-on pas de vivre une relation à Dieu et à autrui qui laisse 
profondément insatisfait, une religion du permis et du défendu, une religion sans coeur, sans 
âme, sans conscience ? N’est-ce pas une telle insatisfaction qui inspira la démarche du jeune 
homme riche et la question qu’il adressa à Jésus (Mt 19,16) ? 
 
Une question débattue, hier comme aujourd’hui. 
 ‘Quel est le plus grand commandement ?’, càd celui dont toute la Loi découlerait en 
quelque sorte. Question débattue hier et aujourd’hui, dans le judaïsme, dans le christianisme 
comme dans d’autres courants religieux ou spirituels. 
 Pour certains, c’est la relation à Dieu, avec toutes les prescriptions rituelles qu’elle 
comporte, qui prime sur toute autre recommandation. 
 Pour d’autres, c’est l’éthique qui est première, donc la relation à autrui. Dans cette 
manière de voir, certains formulent les choses de façon négative : ‘ne fais pas à autrui ce que 
tu ne désires pas qu’on te fasse’. D’autres, en revanche, prônent une formulation positive, bien 
plus exigeante : ‘fais à autrui ce que tu souhaites qu’on te fasse’. 
 Question embarrassante donc, peut-être même un tantinet perfide, posée à Jésus. 
Comment va-t-il se situer dans ce débat ?  
 
La réponse de Jésus. 

Remarquons-le, Jésus accepte leur question et commence à y répondre en citant un 
passage du Deutéronome (06,05) : « Tu aimeras le Seigneur ton Dieu, de tout ton cœur, de 
toute ton âme et de tout ton esprit ».  
- Le cœur, dans la Bible, est le siège de la volonté, des choix et décisions, petites et 

grandes. 
- L’âme est ce lieu sacré et inviolable en nous, où chacun peut être présent et attentif à la 

grande Présence fondatrice.  
- S’y ajoute l’intelligence : celle-ci, plutôt que de faire de nous des robots, nous invite à 

dépasser le permis et le défendu et, en toute occasion, à nous situer en conscience. 
Même tirée de l’Ecriture, la réponse de Jésus n’a rien de théorique ; c’est à partir de son vécu 
qu’il leur parle. Car c’est bien la relation à Dieu, à ce Père dont il se découvre le fils bien-aimé 
(Mt 03,17), qui est prioritaire pour lui. Et il l’aime …  

- ‘De toute son âme’. Il se retire dans des endroits calmes et déserts pour prier et se 
tenir en Sa présence. Jusque dans les moments tragiques de la passion, il gardera ces 
moments de ‘colloque singulier’ avec Lui, lors de son ultime combat spirituel à Gethsémani 
tout comme sur la croix (Mt 26,36-46 et 27,35 ; Lc 23,33-34 et 44-46), 



- ‘De tout son cœur’. C’est ce Père qui est à la source de son engagement, de sa parole 
comme de son action. En toute circonstance, il cherche à rejoindre Son désir et Sa volonté 
(Mt 06,09-15).  

- ‘Et de tout son esprit’. Car il le fait en conscience, osant même parfois prendre des 
libertés par rapport aux balises de la Loi mosaïque (Mc 02,27 ; Lc 13,15-16).  

 
Et, dans un second temps … 

 Surprise ! Sa réponse à la question du docteur de la Loi ne s’arrête pas à l’amour pour 
Dieu, Jésus poursuit, élargissant le débat et mettant en évidence une autre recommandation : 
à l’amour pour Dieu, il associe l’amour pour le prochain.  

Alors s’accumulent étonnements et questions. J’en mentionne quelques-uns. 
- En quoi l’amour pour le prochain est-il ‘semblable‘ à l’amour pour Dieu ? 
- Qu’est-ce que cela veut dire aimer le prochain ‘comme soi-même’ ? 
- Et, ‘qui est mon prochain’ ? Question qui lui sera posée par un légiste (Lc 10,29). 
- Dernière surprise : Jésus ne réduit pas la Parole de Dieu à la Torah, il y inclut le 

message des Prophètes. La Torah, en effet, met des balises ; mais les Prophètes, tels 
des lanceurs d’alerte, dénoncent les dérives qui peuvent intervenir dans la relation à 
Dieu comme avec autrui.  

 
Une réponse à creuser, encore et encore … 

Voilà de vraies questions, et elles nous sont adressées à nous aujourd’hui ! C’est en 
regardant vivre Jésus encore et encore, en le contemplant longuement, régulièrement, que se 
donneront des ébauches de réponses ; des réponses à 
remettre sans cesse sur le métier et à préciser dans 
chaque situation particulière. 
 
Je termine avec cette intuition qui, peu à peu, s’est 
imposée à moi : peut-être que ces deux 
recommandations, celle de l’amour pour Dieu et celle de 
l’amour pour le prochain, ont ceci en commun : que nous 
sommes invités à apprendre à aimer ‘de tout notre cœur, 
de toute notre âme et de toute notre intelligence’. 
 

Prière partagée 
1. Aimer son prochain, c’est d’abord aimer son conjoint, les membres de sa famille. Seigneur, 
nous te prions pour les familles unies où chacun met du sien pour que règne l’entente. Nous 
te prions aussi pour les familles désunies : donne-leur la paix. Père, écoute notre prière. 
2. Aimer son prochain, c’est accepter la différence de l’autre : son passé, sa langue, ses 
coutumes, sa religion. Seigneur, nous te prions pour que les différences entre les hommes 
provoquent l’intérêt et non la méfiance ou la discorde, et qu’ainsi règne la paix. Père, écoute 
notre prière. 
3. Aimer son prochain, c’est donner de soi pour lui, parfois donner sa vie. Seigneur, nous te 
prions pour ceux qui sont en mission de paix à l’étranger : soldats, membres d’organisations 
humanitaires. Père, écoute notre prière. 
4. Aimer son prochain, c’est vouloir qu’il vive en paix. Seigneur, nous te prions pour ceux qui 
exercent une responsabilité politique et économique. Qu’ils travaillent pour la justice et la 
paix. Père, écoute notre prière. 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

Aimer les gens : c’est mon passe-temps favori. 
Pour ce passe-temps, il vaut la peine de vivre. 
 
Aimer les gens, cela veut dire 
Aimer sa propre femme, son propre mari ;  
Aimer son père, sa mère ; 
Aimer sa voisine, son collègue, ses supérieurs,  
La vendeuse, la personne handicapée ; 
Aimer toutes les personnes que l’on rencontre,  
Avec qui l’on collabore et avec qui l’on vit. 
 
Aimer les gens, cela veut dire 
Leur montrer un visage aimable ; 
Leur parler, leur tendre la main ; 
Les aider quand ils en ont besoin ; 
Les soutenir dans les moments de 
détresse. 

Aimer les gens, cela signifie 
souvent 
Sortir de sa carapace,  
Se faire violence,  
Mater son orgueil. 
 

Il y a des personnes qui ont un cœur en or. 
Tout ce qu’elles font est marqué par leur 

cordialité. 
Et il y a des personnes en qui règne une 

profonde méfiance. 
Jamais elles ne font ce que leur cœur dit. La 

voix de leur cœur est étouffée. 
 

Dis : « Être humain, je t’aime. » 
Répète-le avec ou sans mots. 

Répète-le avec un sourire, avec une étoile 
dans les yeux, avec une poignée de main, 
avec un mot de reconnaissance, avec une 

étreinte, avec un baiser, 
avec un geste de réconciliation, avec mille 

petites attentions. 
Redis-le à nouveau chaque jour : « Être 

humain, je t’aime. » 
 



LE MAITRE DIT : « Très souvent, il est plus facile d’aimer que d’être aimé.  

« Nous avons du mal à accepter l’aide et le soutien des autres. Nos efforts pour 

paraître indépendants les privent de l’occasion de nous prouver leur amour.  

« Nombre de parents, lorsqu’ils vieillissent, empêchent leurs enfants de leur 

prodiguer la tendresse et le soutien qu’ils ont eux-mêmes reçus lorsqu’ils 

étaient petits. Beaucoup d’époux (ou d’épouses), quand le destin les frappe, ont honte de 

dépendre de l’autre. Résultat : les eaux de l’amour ne se répandent plus.  

« Nous devons accepter les gestes d’amour de notre prochain. Nous devons permettre 

à quelqu’un de nous aider, de nous soutenir, de nous donner la force de continuer.  

« Si nous acceptons cet amour avec pureté et humilité, nous comprendrons que l’Amour 
ne consiste pas à donner ou à recevoir, mais à participer. 

 

 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

La chaîne et le peigne 

Il y avait une fois, en quelque lieu du monde, deux époux dont l'amour n'avait cessé de 

grandir au creux de leur chaumière, depuis le jour de leur mariage. Ils étaient très pauvres et 

chacun d'eux savait que l'autre portait en son coeur un désir inassouvi ; lui avait une montre 

en or pour laquelle il ambitionnait secrètement d'acheter un jour une chaîne du même métal 

précieux. Elle avait de grands et beaux cheveux, et rêvait d'un peigne de nacre pour les 

serrer sur sa nuque. 

Avec les années qui passaient, lui en était venu à penser au peigne plus qu'à la chaîne de 

montre, cependant qu'elle oubliait la nacre en cherchant comment acheter la chaîne rutilante. 

Depuis longtemps ils n'en parlaient plus, mais leur esprit secrètement nourrissait le projet 

impossible. Au matin de leurs noces d'or, le mari eut la stupeur de voir son épouse avancer 

vers lui les cheveux coupés ! 

« Qu'as-tu fait mon amie ? » 

Elle ouvrit alors ses mains dans lesquelles brillait la chaîne d'or : « Je les ai vendus pour 

acheter la chaîne qui accompagnerait ta montre. » 

« Ma pauvre amie, s'écria-t-il en ouvrant ses propres mains dans lesquelles resplendissait la 

nacre, j'ai vendu la montre pour t'acheter le peigne ! » 

Et de tomber dans les bras l'un de l'autre, dépouillés de tout, riches de leur seul amour... 

Gérard Bessière 



Le coin des familles 
 

PUISQUE TOUT AMOUR PREND RACINE, 
J’EN PLANTERAI DANS MON JARDIN. (bis) 
 
1.J’en planterai avec patience 
Chaque jour, à chaque saison 
Pour en offrir en abondance 
À ceux qui passent en ma maison 
Et j’en mettrai sur mes fenêtres 
Pour faire plaisir à mes voisins 
Et puis un brin dans chaque lettre 
Que j’écris aux amis lointains. 

2.Sur la place de mon village 
Au carrefour de chaque rue 
J’offrirai les fleurs en partage 
Aux amis comme aux inconnus 
S’il y a des gens qui me haïssent 
Si j’me suis fait des ennemis 
Je saurai signer l’armistice 
En offrant des fleurs et des fruits. 
 
3.J’en planterai sur les frontières 
Sur les murs de séparation 
Les champs dévastés par la guerre 
Entre les barreaux des prisons 

Dans les salles de conférence 
Où se réunissent les grands 
Pour qu’ils oublient toute méfiance 
Et redeviennent des enfants. 
 
4.Toi, qui écoutes ma rengaine 
Toi, qui accueilles ma chanson 
Emporte les fruits et les graines 
En revenant dans ta maison 
Si tu veux, partout à la ronde, 
Les partager et les semer 
On verra bientôt, dans le monde, 
Fleurir les roses de la paix. 

Lien du chant : https://www.youtube.com/watch?v=bUiZfl_7SGU 
 

Barre dans chaque ligne les lettres que tu vois trois fois; tu trouveras la réponse aux 
questions:  

 

 

 

 

 

 

 

 Réponses: Ecoute. Dieu. Prochain. 

Royaume. L'Amour. 

https://www.youtube.com/watch?v=bUiZfl_7SGU


Mots croisés 

 

1               

2               

3               

4               

5               

6               

7               

8               
 

Horizontalement, trouve ces mots de l’évangile : 
1. Ça se ressemble sans être tout à fait la même chose : c’est……… 
2. La sensibilité. Une des 3 manières d’aimer le Seigneur Dieu 
3. L’intelligence. Une des 3 manières d’aimer le Seigneur Dieu 
4. Jésus dit qu’il faut le faire de tout son cœur, de toute son âme et de tout son esprit. 
5. Tu aimeras ton prochain comme……… 
6. La personne à aimer dans le 1er, le grand commandement. 
7. Jésus en parle dans le second commandement : celui qui est ou se fait proche de toi.  
8. La vie, le souffle de vie. Une des 3 manières d’aimer le Seigneur Dieu 
 
Verticalement, retrouve le mot que Jésus utilise pour parler de la Parole de Dieu 

 Solutions : semblable, cœur, esprit, aimer, toi-même, seigneur, prochain, âme / écriture 
 
 
 
 
 

 
 
Si tu écoutais le murmure de ton frère, 
oui, celui-là justement qui vit sur ton palier, 
dans ton immeuble, ta ville ou ton village, 
peut-être l’entendrais-tu dire : 
Dis, est-ce que tu m’aimes? 
 
Si tu entendais l’appel de ton frère, 
non, ne fais pas le sourd, 
sa détresse tu la connais, son regard tu 
l’as croisé, 
tu sais très bien, tu as compris : 
Dis, est-ce que tu m’aimes? 
 
Si tu accueillais le cri de ton frère, 
ce cri qui perce l’épaisseur de tes 
occupations, 
il est blessé, emprisonné, humilié, 
son cri cogne si fort à ta porte : 
Dis, est-ce que tu m’aimes? 
Si tu dis oui, si vraiment tu l’aimes, 
 
 

 
S’il est quelqu’un pour toi, 
Prends le risque de passer aux actes. 
S’il est bâillonné, redonne-lui la parole. 
S’il a des fers aux pieds, libère-le. 
S’il a faim, donne-lui du pain et plus que du 
pain. 
S’il est à genoux, relève-le. 
Alors seulement, tu pourras dire: 
Seigneur, tu sais très bien que je t’aime! 
 
Anonyme



Annonces :  
Samedi 24 octobre,18h, à LA GLEIZE : Georges et Arlette Colson-Louis. Nicole Delvenne. 

Les époux Charneux-Dechams et Yvonne Ringoir. La famille Dauvister. Jules Willem (m.f.). 

Dimanche 25 octobre, 9h30, à TROIS-PONTS : Damien Piron. Les familles Bissen-Philippe 

et les défunts de leurs familles. A 11h, à CHEVRON : Julien Detaille, Jeanine Résimont, 

famille Résimont-Rensonnet, Cécile Pirotton et Jean-François Pairoux. Edgard Bonivers et 

Marie Résimont, Jules Résimont et Marceline Close, Jules Close. Alain Résimont et parents 

défunts. Famille Régibeau-Lambotte, Anne-Florence et Joseph. François-Antoine Jacquet 

(mf). 

Mardi 27 octobre, 18h, à STOUMONT : messe. 

Mercredi 28 octobre, 18h, à WANNE : Familles Collin, Winnard, Lefebre, Marette, 

Malacord, Jeanne Georges. 

Jeudi 29 octobre, à TROIS-PONTS : 17h : adoration. A 18h : messe pour les sœurs, parents 
et amis défunts de la communauté St-Joseph. 

Vendredi 30 octobre, : 18h, à TARGNON : messe. 

 

Sont retournés à la maison du Père 

- Claudine SEPULT (72 ans), décédée à Liège, le 16 octobre 2026 (Basse-Bodeux) 

- José BOULLONNOIS (75 ans), décédé à Verviers le 14 octobre 2026 (Trois-Ponts) 

- Evelyne COUNET (50 ans), épouse de Pierre-François BOUDART, décédée à Malmedy, le 20 

octobre 2026 (Trois-Ponts) 

Fête de la TOUSSAINT 
Samedi 31 octobre, 18h, à RAHIER : Arthur et Monique Beauvois-Charles et leurs 

parents, Léonie et Joseph Beauvois-Mathieu; Elisabeth et Emile Charles-Ruhl. Roland 

et Josée Depresseux-Goffinet et leurs parents; Jean et Cécile Bodeux-Boutet et leurs 

parents. Patricia Bodeux. Jean-Michel Masson et ses parents. Les défunts de la famille 

Bastin-Houssa. André Van Gheluwe. Pierre et Jean-Pierre Léonard, les défunts de la 

famille Léonard-Jacob. François-Antoine Jacquet (mf). Louis Martiny, son beau-frère 

et sa sœur Edouard et Marie Hauzeur-Martiny et les dfts de la famille Martiny-Bodeux 

(mf). 

 
Dimanche 1er novembre, 9h30, à TROIS-PONTS : Jean Thonon. Les familles 

Kersten-Tossens. Les époux Deprez-Rasquin, Philippe Deprez, Claude Piron et 

Damien. Les familles Bairin-Classen.  

A 11h, à MOULIN-DU-RUY : Marcel Colard, son épouse Clémentine Dewez et leurs 

enfants défunts. Les défunts des familles Peerboom-Dumoulin, Collin-Dumoulin et 

Michel.  

 

Dimanche 1er novembre : Office des défunts 
à 14h, à CHENEUX, LORCE et WANNE, 

à 14h 30, à, TROIS-PONTS (remise des croix aux familles des défunts de l’année), 
à 15h, à CHEVRON, LA GLEIZE, RAHIER et STOUMONT   


